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L’éVaLuatioN formatiVe :  
uNe aiDe à L’appreNtiSSaGe
En classe, il ne viendrait sans doute pas à l’idée 

d’un enseignant de demander aux élèves de faire 
une production écrite de fin d’étape sans qu’ils 
aient pu s’exercer et de l’évaluer en fonctionnant 
de la sorte  : « Écrivez-moi un texte de 300 mots 
sur votre animal préféré. Écrivez bien, ne faites pas 
trop de fautes, utilisez de beaux mots et soyez inté-
ressants ! » Bien que caricatural, c’est souvent ce 
qui se passe en ce qui concerne la compétence à 
communiquer oralement. En effet, ce type de situa-
tion, lorsque transposé à l’oral, fait en sorte que 
des consignes sont données sans qu’il y ait eu un 
enseignement préalable qui permette aux élèves 
d’observer, d’analyser, de manipuler, d’exercer et 
d’étudier les objets de l’oral (débit, posture, etc.) et 
le genre (débat, entrevue, etc.) qui seront évalués. 
L’expérience sera heureuse ou malheureuse selon les 
caractéristiques personnelles des élèves, les condi-
tions dans lesquelles ils seront évalués et le fait qu’ils 
aient bénéficié ou pas d’un soutien à la maison. 
Lorsqu’une telle situation est mise en pratique, elle 
ne permet pas à l’enseignant d’évaluer le développe-
ment de la compétence à communiquer oralement 
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Au cours des dernières années, des cher-
cheurs1 se sont intéressés aux pratiques 
d’enseignement et d’évaluation de l’oral des 

enseignants québécois du primaire et du secondaire. 
Malgré la place importante occupée par l’oral dans 
les programmes de formation du Québec, les résul-
tats de recherche nous apprennent qu’il est encore 
peu enseigné dans les classes de français et que son 
évaluation demeure limitée. De plus, lorsque les 
élèves reçoivent des rétroactions de leur enseignant 
en ce qui concerne leur compétence à communiquer 
oralement, celles-ci ont souvent lieu seulement lors 
d’une évaluation finale. Les rétroactions en cours 
d’apprentissage demeurent plutôt marginales. Étant 
donné le peu de temps consacré en classe à l’ap-
prentissage et à l’enseignement de l’oral, les élèves 
ont rarement la chance de vivre des évaluations 
formatives en lien avec le développement de leur 
compétence à communiquer oralement. Pourtant, 
l’évaluation formative est un élément essentiel de 
l’enseignement et de l’apprentissage2. Afin de mieux 
comprendre l’importance de cette évaluation comme 
aide à l’apprentissage, notamment en ce qui a trait à 
l’oral, cet article présente des moyens et des outils à 
mettre en place en classe de français.
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des rétroactions lors d’évaluations par les 
pairs et sont utiles pour permettre à l’élève 
de s’autoévaluer. 

La participation des élèves occupe aussi 
une place importante lorsqu’il est question 
d’évaluation formative. En effet, « les élèves 
ont besoin de multiples occasions de s’ex-
primer oralement, de corriger leurs propos, 
et de recevoir et intégrer une rétroaction 
ciblée et descriptive de la part de l’ensei-
gnant ou de leurs pairs7 ». Cette rétroaction 
doit donc être précise et axée sur des faits 
observables. Elle doit permettre de relever 
les forces de l’élève ainsi que des éléments 
à améliorer, en plus d’être en lien avec les 
critères de réussite.

De plus, pour assurer l’efficacité de 
l’évaluation formative, il est important de 
s’intéresser davantage au processus d’ap-
prentissage qu’au résultat final. L’évaluation 
formative doit permettre à l’enseignant de 
procéder à une collecte de données. Il s’agit 
pour lui de « rassembler des éléments décri-
vant ce que les élèves disent ou font, ou ce 
qu’ils sont capables de dire ou de faire, 
dans le but d’interpréter et de comprendre 
leur cheminement8  ». Cela a pour avan-
tage d’orienter l’enseignant quant aux 
prochaines actions à mettre en place et sur 
la façon de procéder. Pour les élèves, les 
données recueillies par l’enseignant sont 
une excellente façon de savoir où ils en sont 
dans leurs apprentissages, leur donnant 
ainsi des pistes pour progresser. L’évaluation 
formative doit donc permettre à l’ensei-
gnant de modifier son enseignement et 
à l’élève d’être informé de sa progression. 
Ce dernier doit aussi pouvoir évaluer ses 
apprentissages.

LeS moyeNS et outiLS
pour coLLecter DeS DoNNéeS
Pour que l’enseignant puisse rassembler 

des données afin d’effectuer une évalua-
tion formative, il doit écouter, observer, 
prendre des notes, analyser et interpréter, 
et ce, à l’aide de différents outils et à partir 
de différents moyens. Parmi ces outils9, 
nous retrouvons entre autres la fiche anec-
dotique, la grille d’observation, le portfolio 
et le journal de bord. L’autoévaluation de 
l’élève est également un excellent moyen 
de collecter des données puisqu’elle fournit 
à l’enseignant des renseignements sur l’ap-
prentissage de l’élève et permet à ce dernier 
de prendre part à l’évaluation.

des élèves puisqu’une seule évaluation est 
effectuée et, souvent, sans qu’il y ait eu un 
enseignement préalable. Cela fait égale-
ment en sorte de réduire les possibilités de 
rétroactions de la part des élèves et de l’en-
seignant. Afin que l’enseignant puisse suivre 
adéquatement le développement de cette 
compétence et pour permettre aux élèves 
de s’exercer, un enseignement de l’oral 
s’avère essentiel et le recours à des évalua-
tions formatives est nécessaire.

À l’instar de Brookhart3, nous définis-
sons l’évaluation formative comme « l’en-
semble des données, recueillies avant ou 
pendant l’enseignement, qui peuvent être 
partagées avec les élèves en vue d’une 
amélioration ». L’évaluation formative n’a 
donc pas pour objectif d’établir une nota-
tion. Elle donne plutôt la chance aux élèves 
d’apprendre en leur permettant de mettre 
en pratique leur compétence à communi-
quer oralement, et ce, bien avant de leur 
attribuer un résultat. À l’enseignant l’éva-
luation formative donne l’occasion de véri-
fier si les interventions didactiques mises 
en place ont les effets escomptés sur les 
apprentissages des élèves et cela lui permet 
de s’ajuster, si nécessaire4. 

L’évaluation formative permet égale-
ment qu’il y ait des rétroactions de la 
part de l’enseignant et des pairs afin de 
donner la possibilité aux élèves de prendre 
conscience de leurs forces et de leurs diffi-
cultés. L’autoévaluation de l’élève est 
aussi très importante5. Cette dernière et 
les rétroactions peuvent avoir des effets 
positifs sur la motivation des élèves et sur 
leurs apprentissages à condition qu’elles 
soient comprises comme une aide à 
l’apprentissage. 

uNe éVaLuatioN 
formatiVe efficace
Pour que l’évaluation formative soit 

efficace, certains éléments6 sont à mettre 
en place avec les élèves. Il est entre autres 
important de formuler explicitement les 
objectifs d’apprentissage pour permettre 
aux élèves de comprendre ce qu’ils doivent 
apprendre. Les critères de réussite (qui pour-
ront être les critères d’une évaluation finale) 
doivent aussi être clairement énoncés, et ce, 
à l’aide des élèves. Une formulation précise 
des critères de réussite est essentielle pour 
que les élèves sachent qu’un apprentissage 
a été effectué. Ces critères servent égale-
ment de point de référence pour émettre 

La fiche anecdotique
Il peut s’agir d’une simple liste d’élèves 

ou bien d’un document (figure 1) qui donne 
la possibilité à l’enseignant de consigner 
des observations. Les données peuvent être 
recueillies lors de situations formelles ou 
informelles de prise de parole et d’écoute, 
lors d’échanges avec un élève, lorsque les 
élèves sont en interaction en petits groupes 
ou avec tout le groupe, etc. La fiche anecdo-
tique permet de consigner des données de 
toutes sortes pour plusieurs élèves à la fois.

FIGURE 1 : ExTRAIT d’UNE FICHE 
ANECdOTIQUE 

Nom : Nom : Nom :

Nom : Nom : Nom :

La grille d’observation
Il s’agit d’un document qui permet à 

l’enseignant de noter des observations 
détaillées quant à la compétence à commu-
niquer oralement d’un élève (figure 2). À 
partir d’une liste de manifestations observa-
bles (critères de réussite), l’enseignant peut 
collecter des données, c’est-à-dire noter 
les forces et les éléments à améliorer de la 
prise de parole d’un élève ou d’un groupe 
restreint d’élèves. La grille d’observation 
peut aussi être utilisée par les élèves pour 
évaluer leurs pairs.

FIGURE 2 : ExTRAIT d’UNE GRILLE 
d’OBSERVATION

Nom :                                                     Date : 

Éléments 
d’observation

Forces Défis

Posture

Reformulation

...
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Le portfolio
Le portfolio est «  un recueil ou une 

collection continue des travaux d’un élève 
montrant ses réalisations et son évolution. 
C’est un recueil des accomplissements d’un 
élève, et il fait état des améliorations et du 
cheminement de l’élève à différents stades 
de l’apprentissage10 ». Il peut être constitué 
d’éléments textuels, visuels, audio et vidéo, 
et être sous forme électronique ou en 
format papier.

Le journal de bord
Il s’agit d’un document (cahier, feuille, 

tableau, etc.) qui permet à l’élève de réflé-
chir à ses apprentissages et à sa façon d’ap-
prendre. Des questions précises peuvent 
être posées à l’élève ou il peut choisir lui-
même le contenu du journal de bord. Il s’agit 
d’un outil d’une grande valeur pour l’ensei-
gnant. En effet, en consultant le journal de 
bord des élèves, l’enseignant peut avoir un 
portrait de leurs apprentissages et de leurs 
réflexions. Le journal de bord peut aussi 
être utilisé par l’enseignant pour noter ses 
propres réflexions.

L’autoévaluation
I l  s ’agit d’une évaluation person-

nelle à l’oral ou à l’écrit de l’élève quant 
au développement de ses compétences. 

L’autoévaluation donne à l ’élève une 
certaine forme de contrôle sur ses appren-
tissages, ce qui peut augmenter sa motiva-
tion à l’oral. Lorsqu’il y a évaluation par les 
pairs, il s’agit habituellement de la première 
étape avant que les pairs fassent part de 
leurs commentaires. 

quaND peut-oN faire uNe 
éVaLuatioN formatiVe ?
L’évaluation formative de la compétence 

à communiquer oralement peut être réalisée 
lors d’activités quotidiennes en classe à 
condition de donner la possibilité aux élèves 
de prendre la parole dans une variété de 
situations et de contextes (avec le groupe, 
entre pairs, etc.). Elle peut aussi avoir lieu lors 
d’activités précises en lien avec l’oral. C’est 
notamment le cas lorsqu’un enseignement 
de l’oral est effectué par l’entremise de l’ate-
lier formatif11 et lorsqu’une séquence d’en-
seignement de l’oral est réalisée en classe12. 
L’atelier formatif et la séquence d’enseigne-
ment donnent la possibilité aux élèves de 
s’exercer à l’oral avant qu’il y ait une évalua-
tion finale. Ils permettent de connaitre ce 
que les élèves savent avant que l’ensei-
gnement et l’apprentissage aient lieu, ils 
donnent la possibilité aux élèves de mettre 
en pratique ce qui leur est enseigné, d’en 
discuter pour s’assurer de leur compréhen-
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coNcLuSioN
Il s’avère essentiel de repenser la planifi-

cation de l’enseignement de l’oral en fonc-
tion du rôle joué par l’évaluation formative 
sur les apprentissages des élèves et sur leur 
motivation. La compétence à communi-
quer oralement se développe sur une longue 
période, et les élèves ont besoin de vivre 
plusieurs situations dans lesquelles ils auront 
la chance d’apprendre et de s’exercer avant 
que leur compétence soit évaluée formel-
lement. Plus l’évaluation formative sera 
présente en classe, plus il sera possible pour 
les enseignants d’évaluer efficacement le 
développement de la compétence à commu-
niquer oralement des élèves et plus les élèves 
auront d’indications pour s’améliorer. Z
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